
JE NE SUIS PAS MORT PARCE  
QU’UNE BALLE M’A PERFORÉ L’ABDOMEN,   

NI PARCE QUE JE ME SUIS VIDÉ  
DE MON SANG.

JE SUIS MORT PARCE QUE 
 LES SECOURISTES SONT RESTÉS 

 BLOQUÉS À UN POSTE DE CONTRÔLE.
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